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UNE NOUVELLE COMMUNAUTE ARMENIENNE 
SUR LES CHEMINS DE L'EXODE 

Alors que la guerre civile se 
poursuit en Syrie, le sort de 
l'importante communauté armé­
nienne de ce pays devient de plus 
en plus inquiétant. L'on compte 
déjà plusieurs morts et blessés 
dans les quartiers arméniens de 
Damas et d'Alep où les combats 
font rage depuis juillet, entrainant 
une crise humanitaire majeure 
pour la population. 

Ces dernières semaines, des organisations sociales, politiques et 
religieuses arméniennes de la Diaspora ont commencé à lever des fonds 
pour répondre aux besoins de la communauté arménienne de Syrie dont le 
nombre est estimé entre 60 et 80 mille personnes. Sur une initiative du 
président Serge Sargsyan, un compte bancaire a été ouvert au sein du 
Fonds Arménie (Himnadram) en vue de collecter des contributions 
financières pour les Syriens d'origine arménienne. Cette aide ne sera 
transférée qu'aux dirigeants de la communauté. 

En Arménie, où selon le ministère de la Diaspora. quelques 1700 Syriens 
d'origine arménienne ont trouvé refuge, les autorités ont pris des mesures 
pour faciliter leur arrivée en simplifiant le processus d'oblentlon de visas et 
en leur permettant d'obtenir un passeport au consulat d'Arménie à Alep. Le 
gouvernement arménien leur permet également d'utiliser leurs permis de 
conduire validés par les autorités syriennes en Arménie pendant un an 
après quoi, Ils pourront aussi recevoir des licences arméniennes sans le 
moindre examen de permis de conduire. 

Dans le but de donner un peu de répit à des jeunes Arméniens de Syrie qui 
subissent des violences meurtrières depuis un an, le gouvernement 
arménien a lancé un programme spécial pour organiser des vacances dans 
les camps d'été de Hankavan et de Tsakhkadzor. Au mois d'aoOt, plus de 
300 écoliers sont arrivés en Arménie par 4 vols spéciaux d' Arma via, 
parrainés par une banque commerciale annénienne, un organisme de 
bienfaisance basé à Erevan et un homme d'affaires russo-arménien. Les 
Irais de séjour ont été pris en charge par le gouvernement arménien. > > > 
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Musée d'art et d'histoire - Genève 

La dague du soldat Tiridate 
oar Marielle Martiniani-Reber 

Sous l'Empire byzantin, on envoyait souvent des 
Arméniens pour combattre les Bulgares. Mais tout ne 
se passait pas toujours comme prévu. 

Le Musée d'art et d'histoire de Genève, désirant 
compléter ses fonds byzantins. a récemment acquis 
une garde de dague gravée d'une inscription grecque 
d'un grand intérêt historique. 

La lame de notre dague a disparu, car elle était en 
fer, plus fragile que le bronze de la garde. En 
revanche, la dorure de cette dernière reste très 
visible sur l'une des faces principales, celle marquée 
d'une invocation à la Mère de Dieu. L'inscription 
atteste l'origine byzantine de la garde et ses 
caractères ont pu être attribués aux VIIIe-IXe siècles. 
Elle court sur les deux faces, et la première partie est 
précédée en terminée par une petite croix : +Mère de 
Dieu aide + Therdatos le megistan. 

La transcription byzantine Therdatos, pour Tiridate, 
prénom arménien, est connue par d'autres exemples, 
tandis que le terme de megistan (le noble), qui ne 
désigne pas un titre, marque l'appartenance à 
l'aristocratie. 

Constituant un ensemble ethnique prédominant dans 
l'Empire, y compris jusque dans les plus hautes 
sphères de la société byzantine, les Arméniens sont 
présents non seulement dans tes régions orientales, 
mais aussi en Thrace ou en Macédoine. En effet, afin 
de contrer les solidarités possibles entre militaires et 
populations, des empereurs comme Basile 11 envoient 
des corps d'armée arméniens, avec parfois leur 
famille, pour combattre les Bulgares. 

Actuellement, il reste encore des traces de ce 
phénomène historique en Grèce du nord sous la 
forme de certains patronymes. On peut évoquer, à 
titre d'exemple, les noms de famille de deux 
cinéastes bien connus, Costa Gavras et Agnès 
Varda. 

Son nom gravé sur un sarcophage 

Dans ta première moitié du IXe siècle, le prénom 
Tiridate - le possesseur de la dague - se retrouve 
parmi des officiers arméniens, engagés dans l'armée 
byzantine, mais ayant déserté au profit des Bulgares. 
Il est mentionné en tant que candidat sur un 
couvercle de sarcophage de pierre gravé au nom du 
khan Omourtag (814-831) . L'inscription grecque, bien 
tracée, a pu être traduite ainsi : " Le grand khan 
Omourtag : le candidat Tiridate était mon homme 
fidèle et il est mort à Plis ka ,, . Sur celte inscription 
protobulgare, la transcription de Tiridate est différente 
(Tourdatzis) mais peut-être est-ce dO au fait que le 
couvercle a été gravé en Bulgarie, tandis que notre 
garde a plus vraisemblablement été manulacturée 
dans un territoire hellénophone. 

On est ainsi tenté d'affecter la découverte de cet 
objet aux pilleurs de la tombe bulgare du candidat 
Tourdatzis, dont le viol a été constaté lors de la fouille 
archéologique de 1970. Cependant, si cette 
hypothèse est lrès séduisante, elle est quelque peu 
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> > >o ·autre part, le ministère de la Diaspora a mis 
en place un groupe de travail chargé de l'accueil des 
Syriens d'origine arménienne en vue de les aider 
dans leurs démarches administratives, d'organiser la 
scolarisation des enfants et de proposer des 
solutions aux dilférents problèmes rencontrés dans 
leur quotidien. Avec le concours du ministère de 
!'Education, des cours accélérés d'arménien oriental 
ont été organisés alin d'assurer une meilleure 
intégration des enlants en bas âge dans les écoles 
en Arménie. 

D'autres questions telles l'équivalence des diplômes, 
l'élaboration des programmes d'études adaptés aux 
écoliers syro-armêniens, dilficultés liées à l'emploi, 
au logement etc. sont en cours d'examen au sein des 
ministères et départements concernés. 

Dans un magnilique élan de solidarité, des 
particuliers en Arménie et en Artsakh se sont 
proposés pour héberger des Arméniens de Syrie 
dans leurs maisons ou villages et plusieurs groupes 
de citoyens se sont improvisés pour leur ollrir des 
conseils gratuits dans dilférents domaines. 

Cependant, te problème majeur reste celui de 
l'emploi dans un pays où le taux de chômage est 
particulièrement élevé. Plusieurs entreprises privées 
ont déjà affiché des olfres d'emploi dans certains 
secleurs spécialisés. Il est évident que ce facteur est 
une condition sine qua non pour une intégration 
réussie de ces nouveaux immigrants en Arménie. 

Nonobstant l'avenir de ces Syro-arméniens en 
Arménie, il faut saluer les mesures prises par le 
gouvernement arménien jusqu'à présent. Malgré les 
moyens limités dont dispose l'Arménie, l'assistance 
et le soutien qu'elle s'efforce d'assurer aux 
Arméniens de Syrie sont significatifs notamment sur 
les plans moral et psychologique. Ces elforts 
démontrent que l'Arménie n'est pas indifférente aux 
malheurs qui frappent les communautés de la 
Diaspora et qu'elle est prête à les accueillir en cas de 
besoin. 

Il est clair que des londs importants sont nécessaires 
pour assurer l'approvisionnement en nourriture, eau, 
soins médicaux, carburant et électricité aux milliers 
de lamilles nécessiteuses restées en Syrie. Il est de 
notre devoir de leur fournir une aide humanitaire au 
plus vite. Les fonds devraient être aussi levés de 
toute urgence, pour assurer un logement et des frais 
de subsistance aux Syro-arméniens qui se trouvent 
en Arménie à titre provisoire ou définitif. C'est le 
moment d'agir! 

M.S. 

contredite par l'emploi du terme de megistan, moins 
précis que celui de candidat, mais peut·être Tiridate 
a-t-il conservé une dague réalisée avant son 
accession au titre de candidat. 

Musée d'art et d'histoire - 2, rue Charles-Galland 
Rez-de-chaussée, salle byzantine 
Tous les jours, de 10h a 18h. Lundi fermé. 
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La mort de Vahe Avetyan 
suscite un tollé en Arménie et 

dans la Diasnora 

Le 17 juin, un 
médecin militaire, et 
deux de ses 
collègues avaient été 
brutalement battus 
par les gardes de 
sécurtté du restaurant 
Harsnakar à Erevan 
dans des circonstances non encore élucidées. Le 
médecin, Vahe Avetyan, est décédé à l'hôpital deux 
semaines plus tard, déclenchant une série de 
manifestations de rue à Erevan contre l'impunité dont 
jouissent les riches hommes d'affaires proches du 
gouvernement et leurs gardes du corps notoirement 
violents. Rappelons que Harsnakar est détenu par 
l'un de ces magnats, le député Ruben Hayrapetyan, 
qui est également le président de la Fédération euro· 
arménienne de Football. 

Le tollé créé par cette affaire tant en Arménie que 
dans la Diaspora a contraint Hayrapetyan à 
démissionner de son mandat de député du Parti 
républicain à la demande du président Serge 
Sargsyan. 

Six hommes, qui travaillaient comme gardes de 
sécurité dans le restaurant, ont été inculpés et mis en 
détention préventive. Les militants des drolls de 
l'homme exigent que Hayrapetyan soit au moins 
traité comme un suspect dans cette affaire en 
estimant que les gardes du corps n'auraient pas 
commis des actes illicites sans en tenir informé leur 
patron. Hayrapetyan a nié toute impfication dans 
cette affaire, tout en reconnaissant sa responsabilité 
•morale.. dans la mort d'Avetyan. Suite à son 
interrogatoire par les enquêteurs, la police a annoncé 
qu'il n'y avait aucune raison juridique de le 
poursuivre. Hayrapetyan n'était pas présent à 
Harsnakar tors de 1 incident. 

Les avocats représentant la famille du défunt et tes 
militants des droits de l'homme rejettent les 
explications de la police et exigent une enquête juste 
et objective sur la mort de ce médecin de 33 ans. 

L'affaire est loin d'être terminée. La mort de Vahe 
Avetyan a été la goutte d"eau qui a fait déborder le 
vase. En effet, la société civile en Arménie semble 
être déterminée à ne pas lâcher prise et à continuer 
la lutte contre l'atmosphère de l'impunité qui règne en 
Arménie pour les gardes du corps qui travaillent pour 
d1nfluents • Oligarques• du pays. 

l •tll #\'ZJ 
INDUSTRIE DE PIERRES SCIENTIFIQUES 

HRANO DJEVAHIROJIAN S .A . 
CH • 1870 MONTHEY 

VALAIS-SUISSE 

Rien de mi;:'.~ jïue la colo 1 

Pendant les vacances d'été, au mois d'août, nous 
étions 3 genevois à aller à la colonie de vacances de 
Bellefontaine (CBAF) dans le Jura français. C'était notre 
première expérience dans une colo arménienne. 

Nous étions 62 jeunes de 7 à 15 ans venus de : 
Luxembourg, Belgique, Canada, Suisse, • Bulgarie, 
France. Nous étions répartis en 4 tranches d'ages : 7-8 
ans, 9·1tans, 12-13 ans et 14-15 ans. Les animateurs, 
tous d'anciens colons qui avaient entre 17 et 20 ans. 
étaient tous très sympas! 

Tous les matins et soirs nous nous réunissions pour la 
cérémonie de levée et baissée des drapeaux 
accompagnées de chants patriotiques. 

Pendant ta journée il y avait plusieurs activités: le matin, 
des activités • à la carte • par petits groupes. Puis, le 
repas arrivait avec ses surprises culinaires assez 
intéressantes. Mais heureusement personne n'est mort 
de faim 1 Après le repas. il y avait le temps libre où on 
pouvatt jouer au ping-pong ou baby-foot ou bien à des 
jeux sur les 3 terrains de sports (foot, volley ou ba~el~. 
Ensuite, venait le temps calme pendant lequel on fa1sa~ 
partois tes fous dans les chambres alors que ron était 
supposé se reposer 1 Puis on faisait une activité au 
grand air souvent en groupe mélangé (par exemple: 
chasse au trésor, enquête policière, accro-branches, 
piscine et pleins d'autres choses drôles). Après cela, on 
se douchatt et ap<ès la baissée des drapeaux 
annoncée par le jing le ( u sasna par • de Silva 
Hagopian), on mangeait. Et pour finir la journée en 
beauté, on faisait des veillées par tranches d'âges, par 
exemple: Boom avec kotchari, Loup garou, conte 
improvisé etc. et on allait se coucher. 

Nos matinées de la première semalne étaient assez 
chargées par les répétitions du spectacle qu'on a 
présenté durant la porte ouverte aux parents venus 
nous visiter. Cette année le thème de notre spectacle 
était .. Erevan Express • : c'étatt c.omme Pékin Express 
saul que cela se déroulait en Arménie-visite de 
différentes régions, danses el chants arméniens et 
compétitions d'échecs. 

La colo c'était trop cool, même les animateurs ont pris 
du plaisir à rigoler avec nous et surtout danser avec la 
musique à fond dans les couloirs! Nous en gardons 
vraiment de très bons souvenirs. On s'est vraiment bien 
amusé dans cette colo où ü règne une ambiance 100% 
arménienne. Là-bas on s'est fatt pleins de nouveaux 
amis arméniens avec lesquels on garde le contact. Et 
nous y retournerons sûrement l'année prochaine, 
espérons avec nos autres amis genevois ou lhononais. 

VIVE LA COLO !!! 

Kristina Khachatourian et Ahl< Garibian 
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9l"lllbp\J wllpn112nljll\J qp4nLbt b\J ldnl(lJ!i"IWJnlll w\J-
2wnd qnJf! q\JbtnL flf1wLOLl.tf!J19: ru4 1111 2wrt12 tn4nùt· 
1111 11wriw11wgf1\Jb11f1\J t1 nnn2w4f1 lllWJl.iw\Jùbrtnll t 
f<lOJ[Wll1f10Lb[ q\Jbt w\J2wnd QOJJ!: 

Ûf1f1\Jw4. 0nLUWUll1W\J'1 li. nL4f1Wf1ÙWJf1 J!Wl'\WJ!W• 
g'1\Jb11'1\J w11qt1nLbt t ubl/lwljw\JnLf<lf'IL\J btnii pb[lbl U\J. 
bnljfl wl/'IJ1ù: ruti whw -inwu111w\Jf1 J!Wl'\Wl?W9f1ùbpQ 
tiw11nri b\J ubl/lwltwùnLj<lf1L\J bbnJ! pb(lbt fdnl(1J!'1WJl1 
pn1nn 2112w\J\Jbpnu.I' pwgwnmratwllp wl/lwi.lb(lb \J. 
uwhllw\JwJf1ù 2f'12wù\Jb11flg: 

3fl2bg\JbùJ!, nfl wLl:;lll lJwri ~nLpJ!flWJll m\J111tumrabw\J 
\JwtuWf'IWflfl tunnhrtriwltw\J Utl/l W(lU[W\J nLJUlUQI} 
JWJll1Wf'IWf1bt t['I, np ÙOf'I onf11Jwqbnlj OlOW['IWqqf1 
Q\JOf'll'\I} ltWf'IOr\ t q\Jbt Ul1ù~\J. 60 hbltll1W(1 lOW(lWbl!: 
Omwnwqqf1 q\Jnf11'11} liWf'IOf'\ t hnriw111w11wbp bbnl! 
pbflbl ùwlJ.. nwqllwljwù 41u11n191Jbpti iJoll'I, pwig i.lf'iw;ù 
qtluWLnfl 2LnWpfl f<ll1lJ[ll1LOLf<lOWÙ l)tl.llJ!OLU: 

Pwgfl WJI'\. \Jn(l 011tù1mlj OlnWfl J!W'lWl!W9f1lJl:;f1f1Ù 
l<ll1JtWLn[lLOLU t qùbt f1Lf1Wj!WÙ1f11.(1 ùwhwl.Jqf1 
LnW!'IWbl!ti 10 mnljnuflg nt WLblf'l\J: ULbtf1 ljWf'\ ~0Lf11!· 
f1wJnLl.l hnl')WlOWflwbl! 4Wf1111\ tti\J qùbt WJÙ trtiri1.tl:i11ti 
jlWf\Wf!W911\Jb(1Q, n11n\JgnLl.i 4Wf1111\ ttiù hnl')WLnWf'lwbll 
QÙb[ ~Ol(1J!f'IWJf1 J!Wr"[WJ!WQfl\Jb(lQ 
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hnù. 1111 \Jnp, w\JhwLWLOWlfl hW(lnLULn ÔWJ\Jnlj hqO(l 
qn(lbi"ll!: 

\..f1W gnLgwhw\Jl)l:u\Jb(lQ Q(lWLtl bù 2WLnbpfl Uf1ll1bf1\J 
wituw11hf1 mwnpbfl t11llrt\Jbrinw ' 1Jllwgbw1 \,whw\Jq· 
\Jb(lnLll, !>(lw\JuflwJnLl.l, qt;111Jw\JflwJnLi.I, l'ul.llwùtiw· 
JOLl.i, ~WflWLU[WLflWJOW, 6WL40\JflwJnLl.l, rpw\Jnw, 
tqfll.llmnunLl.i, nnwwumwùnLl.i lJ. WJtnl(l: IJl'IWJÙ 1983 
Ja. [!ltJaWQJ!OLU t:l\OLW[ll\ 'l.wqwptw\Jf1 WÙOLÙQ 9 
w\Jqwl.I Jti2w111wtinLbt t nnLuwliw\J «'lf1ljn• nbljn[ll'I· 
\Jbf1f1 Qflf!OLll (qf1\Jtuf'I nbljnf11)\Jbpf1 QflPf1 nnLuwtiw\J 
LnW[lpbf1W4Q): 

Lnu-Uùfbttuml.I 4wJwgwb • -lwp1.1.1bmf1 «~f1W2J!Ùbflf1 
w2tuwf'lh» gnLgwhw\Jritun wûl:;f1flljwgti WJQbtnLùb[lù 
wùnLWÙb[ bù «U2tuwphf1 OL(abflOfll) h11w2w1f1J!»: 
-IWfll.llbLnl} ULnbf\bb\ t ùnp t11wcl2Lnw4wù WllOOUWLn· 
qtùJ!, nriù w2tuwnhnLl.i wnw2f'lùù t, nno n1 iat 
UlllWÙOLU t, WJ[ ubb hw611Jf1 lllWLn6Wnmi.l bf1WcJ2Lnw· 
Ut(lùb[lf'l\J: ULLnOUWLnf1 lj[lWJ Lnbl\Wl)flnLwb bù w2-
tuw11hf'I Lnwppbf'I wqqbflti 211Lfl2 40 bf'1wcJ2111wltw\J 
qn11bl11!\Jb['I, npnùg'1g 2WLObf1f1 ljf'IWJ -IW(11J.10ll11J 4w­
LnWflnLtl t hWJ, nnLU lJ. wplJ.l.l111wbLf'll11J.1W4Wù bf1QW· 
hwù\Jbpf'i umtribwqn[lbnLra'1Ll.tùb[l: 

WJUO['l.am 
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~w;t.iw4wù ttnùw2tuwn­
hj1ù L11:2, lfin12n 1..tiupnqa 
[bpwù ljpw; qcnùnLnrt hw; 
htrawùnuw[jtuù Uucn­
ntwbùt11nL ;nQw[làwùw-
1\mLllPQ l<O 2w11nLùwt.it 
UùWL IOnl.fljlj1W WJQttnrt 

qpouw2n2114ùt11nL htcnwii11J!11m.rabwù 2f'l2Wùw4f1ù 
ut2: Uw4w;ù, rat' gnLgwùwliùbflnLÙ ljpWJ, rat' qpouw-
1.jw[lùbpnL u.twtnuwbùbflnLù L11:2, '1 uu.twn 40 pwgw-
4w;f1 «hwJ» wùnLùO, tL 40 2n2cnntj1 llflw;ù ;mùw[jwù 
UucnnLwbùtJlnL wùnLùùtno: ~wJ[jw[jwù tflnLWÙflnL­
ùf1ùbflnL [aWQWLOflnL[abWù lintnubp 611Lrtf1' 4wuwtuti 
Wf11lWJ Uùcntm1mu U·Q, n11 llf111utnnut wnw2 70 
ramw4wùj1ù, ~tuJng tu1112wJ Sf1qnwù Utbf1 4nriut 
rawqwf)pnLtl1 t11 Sj1q[lwùtwù rawqmj, 2150 utra11 
pw11àf1nL[aj1Lù ntùbgnri 1..bll11nlfa [bnwù i.jpw; '111 
f\WUPWflWÙÙ tn liwnnLgb[l, 2MW4WJj!f1ù LnbrtWf\11011 
t11 htrawùnuw[jwù UutnnLwbùb[lnL bt j1p wnàwùo: 
1..bllflmra tbnwù qwqwraf1ù l;Q qcnùnLj1 Uùtnj1n1mu U-fl 
11wllpWflWÙQ, Ofl lio ùtp4WJWgùt UOU1 50 ut,a11 
PWflàpnLratwup PtnwàbL wtwqwf\Jntup, nnntù ùtriuo, 
nutn lJ.fÙf\nLUùt[lnLù, rawrtnLwb t Uùcn!1nJ!nuo: 

ULWQWJl(Ol[lùbpnL W[lbLbtbwù tL w11tLULntwù 4nri­
Ub[lnLù' Uùcnfm1mu U-11 4nrtLll: liwùqùtgnLb[l tù U[lW· 
tlwqf)tJ, Uùwhf1uiti, Utihnti, Stinti bL -twhwqùti tloui 9 
Utrafl pwflà11nqatwup w11àwùwiw1111tno: Pwgfl '111 tL 
UutnnLwbùtrmL wpàwùùtntù, Uùtnf1n12nuù WJÙLnbrt 
4wùqùtgnLgbfl t ùwbt rawqwtnpnt rabwù tun11hn11w­
ù)12 wntitbf1 tL w11bnt.li w11èwlJùtflQ, npnùg utnàw-
4WJlll1lJ 40 qtnùnLflù UùtnflnJ!nuti lJ wtuù!iùt[lnL 
lJ.fWtnljtpùt[l(!' l!WÙf\w4nLwb dw;nwpb[jnfllJb11nt L11:2: 
UNESCO-li hwuw2tuwnhwJf1ù dwnwlJqnl.ji)twù gwù-
4'1lJ ut2 Qùf\qn4ntwb 1..tunnLra 1tnwlJ f)wupwnwùw­
PtnLfllJ Ubb i.jt6fl wnwf'l4WJ t r)wpèb11 IOnlfl12'1n; 
Ucn(!twllwù tL Uwtwratiw ùwhwùqùtrim UJi2t L: 
1..btfpntra tbno 4o qtnùntl1 uuiotwuwù ùwhwùqti 
U1Wf'IW0!1'1ù llnWJ, UW4WJÙ Uw1wiatiwiti l 1whWÙQWlJ.fb· 
LnWl1WÙQ 40 UlÙf\t, n[l [Of1WU tlf1WJ 40 q tnllnLj1ù 
JOQw11àwùùbf'I, n11nu11 tm tfcnùbù UwtwrafmJ lJwhwlJ­
qj1ù L11:2: Sw11tiùt11 cntLnrt WJU i.jt6o f)tn t1tn2uw4wù 
[OLÔOLU ~t utnwgt[l: 

UtnQtwtfwùfl ùwhwùqwt4btnWflWÙQ pwquwral1t pn­
rin12ùt11 t ùt114w;wgnLgtn' qqnQwgùbtnll UwtwiatmJ 
ùwhWÙQWlJ.fblllWflWÙf1ù' 1..tu[lnL,a 1t11wù WULnnLWO· 
l.JtpnL llfWtnlibf'lùbpQ ~oqcnwqnpbbt nplJ.ftu Uw1wratinJ 
tunf'lhfl11w1.Jf12: UJu ijt611 u.twtn6wnù w;ù t, n[l 1..btif'lm(<I 
w;gt1nri qpouw2112fl4ùt110 tftb qnttfwnùtr 4n bwtu­
ubù, nwtnfl wt!tù ùwhwlJq lj'w2tuwuiti' qpouw2n2114-
ùt110, f1n ùwhwùqj1 llfl2ngmj, nuv\nf'lr)bL ritlllf1 1..ttI­
(1nLra: lt[lwù tlflWJ tn!iflnrt wùpwnt ùu.twutn triw­
ùw4wJl1ù u.tWJt!wùùtro' ntdtrt iiwllflùtno t• uwutnf14 
uwnùwt!wùf11?ùtno Ubb ijllwu 4Q hwugùbù ;m2wri­
ôwùùb[lnLù: «Ubp j!OLÙQ l/lwf\Jb[l t WJÙ ULnWhnqnL­
rabùtù, n11 ;wù(lw[lb WJf\ wriàwùùtf'I(! 4f'lùwù 
i.jùwunLJ1F t>tI àtnj!u ouw11, ijtnuwliu w111 wnôwù­
ùbf'lnLÙ tlriw; lio qgt)1»,- wnf1rantl uo oubf'I t[l ldnlfl11f1n; 
U2W4nJraf1 tL (MLfl'1QUfl ÙWf\JWpW[l t11ranLl\l1nL( 
4f1Ll.JWJQ' 2t2tnttnt1, nri tirtùii cnwnptf'I wnw2wnlfùt11 
bù utnwgtri' w11owùùb[lnL lJ.(WhlJ.fWÙUWÙ htLn 4wu.t· 
LWô: Cutn ùwtuwnwntil.J, nnn2 t!wuùwqttnùbp 4'wnw-

'\Ulltïrqvt;r vntt-rntuo '\US 
'\"ll'nSU'4U\, bL C'l.SU'l.b'4U'l. llt-ntrc.bU'l. 

'\ t-l1'l.U'\l'UU'l. 30-U llbU '4 t-'l. 
lah,,.tn Slwhwùbwù 

fltpwQLUù!l1LP LUUbW4, tlll1WE!LUUffllf'I UlLU[ltf)LUf'\6 
wlJ.fwgmgmu t L 2wf'lmùtu4mu t 11f'I 1wruow4wl.J trian 
11tU1fl ÙlJ.fWLnw4wflpntwb utttnw[jttn(!: 

t::L LUJUUjtu, 2012 ranLwljwùfl Uwf'ILnfl 18-flu bl 
Smuflufl 2-pu, ~wJ 'llJ.fpngw4wll l:;t Cùcnwùl:;4wl.J 
Uf1ntjaj1LÙ(! 2 hwlftl1QÙb[lnij uztg flf'I 30 Lnwf'lf1Ùtf'l!1 
1wu6ùwnm tt wqqwumtp qn1miatwù LnWflbf\w116(!: 

Uwptnfl 18-flll !2n1 f'lflfl•l1 l.nJtlntl1umtri tl1t11hgmtl 
tnbl\fl ntùtgwt l..f1m tnneflg hpwtflnmwô l)wzuw4w· 
hw11mhfl Un-'!>flw Vi;tfletwùfl hwtft11q(J. ~ù1tgfllJ 
ljtnnputn w2tuwpwhn1w4 tpwdfl2cn1.Jt11f19 '1ùtlJ.ftu' 
Ungw[ltn, Lflutn, f'lwtuuwllfl l.Jnij, l.jnU)1tnwu, U. lvw· 
!LULnf'ltwù tL U. Pwpw2wùtwù: 

t>ulj Smuflufl 2-flù 4w1wgwL 'lw1wqqf1 hwlJf'ILUJLUJlll 
t;pwdflzcn f'lnptf'\Ln Uup!1ntuwùtwùj1 GL zùnphwtf1 
tf'\QtnLhfl Ut11w Ul.1fl114wnw1ttulll1 hwtftpqQ ::lmnfltufl 
~ntQu ~wnwmu: triwu lJ.fWhtp trp riwhtf16Q ut4 
6w1u f)wpbwt Uuf1ntuwùtwùfl tL Uuflf'l4wf'lw1twùfl 
htLn, flù!Ultu 17(/WQ /1tf G(l(//1(1 'IWjf/GÙ/1/? bL 'IUJJ/1 
W//?G(I t.11qtpfl 4WLnWl1ULUÙ QllrawgQntu: 

~LUUIJflUWLnGUQ ranl\llt[nlj IJLUh(fl6(! flf'I httn LnW(lLUL 
WJ 'l hnw2w1fl hwutpqfl mpwtu ta hw6ttfl intzbflQ ... 

2w111.ttù w11àwùùtrn lJ.fLULnb[ l!flt!flwltwù tnLbn;ia­
ùb11mj, n11nùii Lt'wu.twhnijbù wpàwùl.Jbf'lnL WUf'lnL­
iafltùQ, flÙ!lJ.(tU ùwbL' W[lÔWÙÙt(10L 2nt[l2 WlJ.fWlftw; 
llfWLn lfwnntgb[ 4wll tlf'IWÙ Lnb'lWf\flbt: «:;)unwù 
t11wùwljj1ù' ttriwù i.jpw; mdtri iiwuf1 Lt'ouw; tL wcnn11 
~tù ritiuwùwr rat· i.jpwùo, rat' wU1wlibw1 U1wtnt110: 
l'>u4 wunL11 wlJ.fwljtw; u.tWtntl1 Ltwnntgt1nt hwuwn 
wùhpwdt2Ln t hfllll!bl1 trn11tt, !1ù! np WLbt!1 l.jlJWU ljnt 
lllWJ wràwùùt11m1.J: Utnn11 hWUWf'I WL 40 ULnwbtùl!, 
n11 wutùtù JWf'IUW11 LnWf'\Ptf'IW4ù WJÙ t, nr 
Wf'làWl.JUbf'IQ nLrtf'lW(<l!lnnij U1brtWlfl0f\JnLf11J 800 ut(a[l 
ÙQ[lj!tL QLnÙnLnrt JlwhraWJtJ (<IWÙQW[lWÙÙt(1tù iJtljOLÙ 
ut2»,·1.J2br tn t11ranll\flmt '-<fltùw10: 

NEWS.am 
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L,Ecole Topalian fête le livre arménien 
24juin 2012 

A l'occasion de «Erevan capitale mondiale du livre» 
et les 500 ans de l'imprimerie arménienne, l'Ecole 
Topalian avait dédié sa fête de fin d'année au livre 
arménien: chacune des quatre classes avait ainsi 
préparé un programme spécial mettant en valeur le 
livre et la littérature arméniens. 

La classe de Meda Khachatourian, celle des plus 
grands, a présenté le résultat de ses recherches sur 
l'histoire de l'imprimerie arménienne et du sondage 
sur l'importance du livre réalisé auprès de ses 
camarades el des enseignantes (voir le texte ci­
conlre). La présentation, sous forme d'un diaporama 
audiovisuel bilingue - audio en arménien lu par les 
trois élèves et la traduction française en image, était 
entièrement conçue et réalisée de main de maître par 
Valya Oadoyan. 

Les élèves de la classe de Valya Dadoyan ont récité 
tour à tour un texte sur le livre et sur l'importance de 
la langue maternelle, chaque élève ayant autour du 
cou un petit livre de contes arméniens. Un grand 
«Ourbataguirk». le premier livre imprimé arménien, 
confectionné par Valya faisait le décor de cette 
présentation. 

Les élèves de la classe de Nevrik Azadian ont à leur 
tour lu des textes choisis d'auteurs arméniens. 
Chaque lecture était accompagnée d'un diaporama 
présentant le texte original et la photo de t'élève. Ces 
diaporamas, très joliment illustrés, étaient l'œuvre de 
la jeune enseignante et nouvelle recrue, Ani 
Eblighatian, qui depuis son arrivée à l'école ne cesse 
d'apporter des idées nouvelles. Ce n'est pas 
étonnant qu'elle soit si aimée des enfants et 
particulièrement appréciée de ses collègues. 

La classe de Hasmik Meliksetian, celle des tout 
petits, a clôturé ce bel hommage à la langue et au 
livre arméniens par des poèmes brillamment récités. 
L'audience était sous le charme de ces petits bouts 
de choux qui n'étaient malheureusement pas très 
nombreux suite à des absences pour cause de 
maladie. 

L'audience était très impressionnée par la qualité des 
présentations, le niveau de connaissances et la 
facilité de lecture de tous les élèves dont une grande 
majorité est issue de familles mixtes. On ne peut que 
s'incliner devant le travail de litan accompli par les 
enseignantes et les remercier de leur engagement et 
leur dévouement inconditionnels. 

Selon la tradition de l'école, des médailles lurent 
décernées aux meilleurs élèves n et tous les autres 
furent récompensés de prix d'encouragement. Les 
beaux chants arméniens, avec Vafya Dadoyan au 
piano et les belles danses traditionnelles sous la 
direction de Christina Galstian clôturèrent la partie 
officielle de cette très belle fête de lin d'année. Les 
convives furent ensuite conviés à partager une 
succulente grillade et un beau buffet garni préparés 
par Aleksi Doudak, Alain Wurry, Nejdeh 
Khachatourian et de profiter d'un bel après-midi 
ensoleillé dans les jardins du Centre arménien où un 
grand château gonflable faisait la joie des enfants. 

Félicitations et chaleureux remerciements aux 
enseignantes, à la direction ainsi qu'aux amis de 
I' Ecole Topalian pour la réalisation de cette 
magnifique fête. 

Un participant 

(') Ani Kurghinian - prix du meilleur résultat grâce à 
l'engagement des parents dans son apprentissage de la 
langue arménienne, classe de V. Oadoyan 
Kami Gandolfi - meilleur élève, classe de N. Azadian 
Anna Sargsyan - meilleure élève, classe de V. Dadoyan 
Siran Gandolfi - meilleure élève, classe de H. 
Meliksetian 

bflbLWU[! WJU U1Wfl)1 qpJlj1 hwùw2tuwflhWJ)l \J 
ùWJflWJlWf'\WJ!\J t npuibri Lm uio\Jnt)1 qJ1f11!(! bL ~WJ 
U1l.llwqpnqabw\J 500 wùbwlm: 

405 iontj1\J bpp Ubupnl.lj Uw2uingo JOf\)1\Jbg ~wJng 
qf1bf11J, hwJ dnrinl!ntfll)flù wnflro uirintbg rowf1qùw\Jbt 
nt Qf11lbf1 qf1bi hwJbpt\J [bqntnll: Y.w\Jj!bfllJ l)wf1àw\J 
iownqt.fw\JnL(obwù bL oùriori)1ùw\jùwù ljbùuirinùùbn u. 
hwJ wqqo Wl.llf1bg )1f1 nuljt riwrio : 

PWJ9 ôbnwq)1f1 qflf1fll] 2WU1 <twùwùw4 lJ. W2l\JWU1WÙ!l 
tri 1.1.1whwù2ntù: l.nJ\J q1112f19 tri4nt op)1ùw4 nt\Jbùw1nt 
hwt.fwp iowriqt.fwùfl~ùbrio w2tuwU10Lt.f tpù wùf'lu\Jbfl bL 
ùnJùflulj U1Wf1)1Ùbf1: tL WJUl.ljtu, qnllti nt q)1Ulnt(ObWÙ 
111Wf1WOOLÙ[! 2w111 ridnLWJ1 w2tuwU1WÙj! tp : 

~WJbntù qflflfl(! lj111wùqnLwb tp ÙWbL U(WU1b· 
pwqt.fi.Jb11f1 l.ljWUl6wnmj j!Wù)1 nri ùbb iomnll hwJbptù 
qf1Jlbf1 n~ù~wgt1 t)1ù: 

~WJ qf1f1Jl[! 1Jn[1 ljbWUfl UUlWgWL bflp 16·(11) 
l)Wf1WU\jqp)1ù, 3wljnp Ubl)Wl.llWfllll(! Y.bùbUlf'lljmt.f 
uuitriotg wnw2flù hwJbntù U1l.llWC!flfl ùbflb\Jwù bt 
1512 iont)1ù ll1U1Wq[1bg wnw2)1ù hwJbfltù lllU(WC\Pfl > > > 
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> > > qf1r110' nLflPW(aWqf1f11! wùnLùmj: ~WJWUtnwùJ1 
wnw2f1ù tnlljwq[lwtnmùo utnbrtlmLbg 1771 iam.Jlù 
Y.WrtWf12WUJWLn f!WllWf!nLù (Ùbfll!WJ t2ùl1wbf1ù): 

Qr11J1 tno\Jf1 wntiiam.t l/lnnbbgJlùl! f1ùwùwt iat qf1fll!ll 
'1ù~ tiwrittnrmLiaf1Lù mùf1 ùbr riwunutitnuurf1 bL 
nLUntgf1~ùbpf1 hwùwr: Sf14f1ù Y.wtf1wù, Sf14f1ù 
t,tLf1f1l!Jl, SJ14f1ù 3wuùJ1tin bt Opf1nrri Ullf1ù ùbq 
pwgwtn(1bgf1 \J iat qf1f11!1! 2wtn tiwrhLnJ1 ùwuùf14 t ùtr 
i.ibtuùjlJ1 ùt2 f!WÙf1 n(1 WJÙ ùbq l/lntuwùgnLÙ t U1WflpUJ1 
bL pwqùwqwù qf1tnbtf11!\Jbn, qw[lqwgùnuJ t ùbJ1 
PWllWUJW2WJ10 bL (abtb(1 LnW(PU Ùbfl b[lbLW· 
tiwJmiabw\J: ~WJb[lt\J qf1J1il0 ritn WLblf1 4wf1bLnfl t ùbfl 
ùwJrb\Jf1ù bL ù2wltnJ1ao Ujwhuiw\Jb1nL bL qwpqwg\JbtnL 
hwùwn: 

l'ulj ùbp Q\Jllbf1\Jbfl[J pn1nr\J t1 uJ1f1nLù b\J qf1flilQ, 
f1hwrtit uf1(1nLù bù \JwbL ipad·\J nL nintendo·\J: PntnflQ 
4Wflr)OLÙ bù ~[lwùutnt\J Qf1J?Uf1 PWJ9 gwLOJ1 
ridnLWf1Wùnu! bù uwhnLù tiwrriwt hwJtrt\J QJ'll!tn, 
hwtiwnw(j \J[lw\J nJ1 pn1nn\J ti 2ùnrihtiL ùbn ldol/lw1tw\J 
l)Ujf1ngf1 hwjb[ltù q[lb[l(! 2WLn JWL qJltnbù: 

UJU pn1npf1g t1ùt1nt.1 qtnùnLÙ tù11 nr hwj tptù l!Wflr)Wl 
11w2w1t11b1nt hwùwri tiwrtlf1 t t r litbqnL qn11tr 
tnuiwq[lbt tpbtuwùtnf1 hwùwJ1: '-iwJ1bnLù tù11 ùwtL 
hwrtiwLn[l t Wlhlf1 JW6wtu ~WJWUUlWÙ qùw1, 
ÙLUUÙWljgt1 6wùptuf1ùbnJ1 bL WJl Of1Wqj1pùbflfl, 
nriuituqf1 1'1nt.lf1ù uùLbùl! hwJtritùnt.1- 1ublJJ?, tuoubù11 nL 
~wn11w\J11 hwJt11tù nL WJUUlnunlj lion h~11~n\J 
qnq1qnLf1bù11 nL uiwhuiw\Jtù11, 11wrtriJ1 tunriJ?f19 ùbq 
hwuwb ùbn wùqf1ù ÙWJJ'lbù fl tbqntù bL ù2wtinJiall: 

u w11J1 Y.f1mrn'1 
12rj1utnj1\Jw lvw~wtn[lbwù 

UbLWÙ Utnb\jlw\Jbw\J .......... 
Cette année Erevan est la Capitale mondiale du livre 
où on fête et honore le livre et par la même occasion 
les 500 ans de /'Imprimerie arménienne. 

Lorsqu'en 405·406 /'alphabet arménien fut inventé 
par Mesrop Machtots, les Arméniens purent traduire 
et écrire des ouvrages dans leur propre langue. Les 
monastères devinrent des centres importants de 
traduction et de transcription et le peuple arménien 
vécut son Age d'Or. 

Mais les transcriptions demandaient beaucoup de 
travail et de temps. Pour avoir un deuxième 
exemplaire d'un même ouvrage, les traducteurs ou 
les scriptes travaillaient des mois voire même des 
années. 

Les manuscrits arméniens étaient menacés 
également par les nombreuses invasions et batailles 
subies par l'Arménie suite auxquelles de nombreux 
manuscrits étaient détruits. 

Le livre arménien connut une renaissance au 16ème 
siècle lorsque Hakob Meghapart fabriqua à Venise la 
première machine â imprimer en arménien et en 
1512 imprima le premier livre arménien du nom de 
•Ourbataguirk• (Le livre de vendredi). En Arménie, la 
première imprimerie fut créée en 1771 à 
Vagharchapat (actuellement Edjmiatzin). 

"Les filles du château de sable» 
dans la liste des best-sellers de 

New York Times 

Le roman «The Sandcastle 
Girls• (Les filles du château 
de sable) de Chris Bohjalian 
est entré dans la l iste des 
best-sellers du «News York 
Times». Il a été présenté en 
juillet sur une chaîne de 
télévision américaine par la 
présentatrice-vedette Oprah Winfrey. Le sujet du 
roman , le génocide arménien, a retenu l 'attention des 
journaux américains tels que • Miami Herald», «The 
Florida Times Union», «The Minneapolis Star 
Tribune•., "The Columbus Dispatch», " The 
Milwaukee Journal Sentine! .. etc. 

Le livre raconte une histoire d'amour qui commence 
en Syrie à Alep en 1915 et se termine à New York en 
20 12. L'auteur y fait état du génocide arménien, 
tenant le lecteur en état de choc à la révélation d'un 
secret déchirant. C'est l'histoire d'Elizabeth et Armen, 
qui, lui a perdu sa femme et sa petite fille. L'intrigue 
repose sur des faits réels vécus par la famille de 
Chris Bohjalian. 

De grands-parents survivants du génocide des 
arméniens. Chris Bohjalian est né le 12 août 1961 à 
White Plains (N. Y) d'un père Arménien et d'une mère 
Suédoise. Il est l'auteur d€J 15 romans dont le best· 
seller Les sages femmes (1997). 

A l'occasion de la fête du livre, nous avons tenté de 
savoir par un sondage quelle était l'importance du 
livre pour nos enseignantes el nos amis. Madame 
Valya, Madame Nevrik, Madame Hasmik et 
Mademoiselle Ani nous on/ expliqué que le livre est 
un élément trés important de notre vie car il nous 
informe et nous instruit, il élargit notre vocabulaire et 
développe notre imagination. Le livre arménien es/ 
encore plus important car il permet la préservation de 
notre langue maternelle et notre culture. 

Nos amis aiment. tous. le livre et la lecture, bien qu'ils 
aiment également les ipads et les nintendos! Ils 
lisent, tous, activement des livres en français. Ils ont 
toutefois quelques difficultés à lire des livres en 
arménien malgré le fait qu 'ils connaissent tous très 
bien /'alphabet arménien grâce à notre Ecole 
Topalian. 

Suite à ce petit sondage. nous sommes arrivés à la 
conclusion que pour encourager à lire en arménien, il 
faudrait imprimer pour les enfants des contes et des 
livres bilingues. Nous pensons également qu'il est 
important et nécessaire d 'aller plus souvent en 
Arménie, de participer à des camps et à des projets 
afin d'immerger entièrement dans l'arménien • 
écouter, parler et lire en arménien - et ainsi contribuer 
à notre tour à la préservation de notre précieuse 
langue et de notre culture plusieurs fois millénaire. 

Marie Wurry 
Kristina Khachatourian 

Sevane Stepanian 
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GLOBAL WARNING 
(crise) 

s'il est vrai que tout être 
dans sa vie 
devient un jour prophète 
aujourd'hui 
c'est mon jour .. . 

drogués et alcooliques 
hommes et femmes 
putes et vierges 
croyants et incroyants 
vous qui 
tout nus dans vos rêves puérils 
dévorez des yeux 
des vulves et des verges 

oyez 

en ville sont apparus 
des détraqués d'une nouvelle engeance 
des fous furieux des bêtes fauves 
qui remplissent leurs verres de sang racial 
dont les soûleries affectent la couche d'ozone 
dont la pollution attaque les gratte-ciel 

drogués de tous les pays 
alcooliques hermaphrodites putes 
croyants et incroyants 
venez unissons-nous 

avant qu'il ne soit trop tard 
proclamons la FURIE GOLOBALE 
avant que ne soit isolé le gène de la furie 
avant que la température ambiante 
n'atteigne celle de l'enfer 

mais peut-être est-il déjà trop tard .. . 

drogués alcooliques de toute race 
vierges et putes 
croyants et incroyants 
(pour le dieu nouveau 
vous êtes tous génétiquement 
égaux) 

venez s'il vous plaît 
approchez-vous sans bruit 
approchez de l'arche nouvelle 
(que leur enfer 
reste le leur !) 

aujourd'hui j'ai voulu 
recommencer toute mon histoire 
depuis la fin 
(comme les saints le firent 
semble+il 
dans l'Evangile) 
comment pourriez-vous ne pas me croire 
vous qui avez cru aux histoires d'enfer 
et de paradis 

s'il est vrai que tout être 
dans sa vie 
devient un jour prophète 
aujourd'hui 
c'est mon jour .. . 

Sona VAN 

Trad. de l'arménien oriental par Vahé GODEL 

Poème extrait de Moi je n'ai pas de nom (poèmes 1996-2003), Ed HKM, Erevan 2003. 

Née en 1960 à Erevan, Sona Van habite depuis plusieurs années à Los Angeles. 

Trésors de la Musique Classique : Grand Concert de Gala à 
l'occasion du 25•me Anniversaire de Concertus Saisonnus 

Les Concertus Saisonnus, organisation de concert au 
service des artistes de la région, fête son vingt· 
cinquième anniversaire en 2012. Quoi de mieux pour 
le marquer, que d'offrir au public les plus beaux 
fleurons du classique et de l'opéra, de Bach à Verdi 
en passant par Bellini, Puccini, Beethoven, Mozart , 
Bizet ... 

A cette occasion, Les Concertus vous proposeronl 
d'entendre en un seul et même gala, une myriade de 
chefs d'œuvres que sont le prélude de la suite pour 
violoncelle ainsi que le concerto pour piano BWV 
1052 de Bach, l'andante du 2 1ème concerto de 
Mozart, le premier mouvement de la 5ème symphonie 
de Beethoven, quelques extraits des Quatre Saisons 
de Vivaldi et bien sûr, les fameux airs d'opéra que 
sont « La donna è mobile ,, de Rigoletto de Verdi, 
«Casta Diva» de la «Norma» de Bellini, les airs de la 
Reine de la nuit de «La Flûte enchantée•> de Mozart, 
ou «L'amour est un oiseau rebelle» de «Carmen" de 
Bizet. .. et bien d'autres surprises musicales. 

Autour du chef d'orchestre Luc Baghdassarian, de 
!'Orchestre de Ribaupierre, du Chœur Symphonique 
de Vevey et du Chœur A Cappella d'Yverdon, seront 
réunis d'éblouissants solistes. 

Ne manquez surtout pas ce rendez-vous ! 
Les locations sont ouvertes 1 

Les Trésors de la Musique Classique 

Grand Concert de Gala 
Les plus grandes œuvres de concerts et d 'opéras 

Orchestre de Ribaupierre 
Chœur Symphonique de Vevey 
Chœur A Cappella d'Yverdon 
Direction : Luc Baghdassarian 

Vendredi, 16 novembre 2012 à 20h30 
Victoria Hall (Aue Général-Dufour 14, Genève) 

www.concertus.ch - pierrevincent@concertus.ch 
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Uwuntllg'1ld;11'1 &Jt;b U10lll!. 
~WJtf11! ntl\JU1 t\l llWU1Wf1t;l 

llw nt w uw ntlf 

l.,bf1liWJnLUU ron4112J1wJJ1 U1Wf1Wbj20LU QU1ÙOL0Jl Uw· 
unLùJ1 UwnnLfâWJ (Uwf1wfânLti) uwnti hl:ipiawtiwù 
nLf\Jtnflù bù uwuùwtigb1 hwJwuuiwùgtiùbn, Ul/ll1Ln12tig 
bL romri12'1wJJ1 uiwpptp ljWJfll:iflfl9 dwuwùwb hwJl:ip: 

rù~1.1.1tu UwunLùJ1g uil:i11l:itiwgùntu t NEWS.am·fl 
fâJlfâWliJ1go, UwpnLfâWJ uw1111 ljl:ipl:i112ù WJU U1Wf1P 
1.twquwtil:irit.1.1nthl t ri «Uwuntùt'I bt Untui12til1 hwJhflfl 
Llflmiabwù» tin11Llflg: Pn1np mtuuiwLnpùbflC! Ltwpn· 
JlWQWÙ wnwùg tunwùrinuiùtpti PWf10f1WÙWI bL tiw· 
uiwpl:it flflbùg ntf\IU1C! UwflOLfâWJ Pwpôp UuuinLw· 
bwbtiù LlwtnnLnnLLI, ~ùWJWb n11 fâOLp12wtiw\J uw· 
lfnqnu.I uib11tllnLtalltù t ri mwriwbntbi, nri Uwuntùll 
12w11w12w1.1.11:iu1ll nt 12wi uw12wuo wriqt 1t 1 bù tiriwLt w· 
ùwg\Jl:it mtuuio' 1.1.1ùrit1nt1. fât WJ\J hwuoùtiùnLLI t 
UOLUnLlUWÙÙbf1fl wut\JWJWJU1ÙP uioùJ1ù' lîwuwriwùtiù: 
UwunLllt'I 12w11w12w1.1.1tuiwpwùo ù2bt tp, iat uioùo 
uitrtwl/lntuLnLLI t ul:iuiuibtJpl:inllù' hw2nLJ1 ~wnùttntl, nn 
JUU1Wi.t Ofl nLùtgn11 U10Ùbf1Q ~tù U1Gf\Wl/lntuLnLLI, WJÙ t1 
tJj'l jlwùti wutiu wùg: 

UwunLù owuwùwb uoui 100 hwJbflC! JW<nnLl.t l)lntuwri· 
pwufl2ngùtriml JnLlflufl 28·'1 t pt l.tnJbwù pwrionwgwù 
UWflOLfâWJ uwriti 1wù21J, npuil:irt utiwutiù l}Ùfâf1bgf1ù l:iL 
hwitiwtiwù bfiq nL t riwoiuinqabwup 2wpmùwljbgJ1ù 
uioùwljwù tnttinù: 

UnwLouit wù dwuo 4:00·J1ù wnw2J1ù f\JnLLlp[! utiutt t 
t1tnl:i1120, nnflll htuil:itbt b\J LftiLulltrio: Voui 2 dwu 
ituinJ mf\JU1WLI1f'\Ùbf1C! hwut1 tù Uwrimiawi Pwflof1 
Uuuintwbwbfl\J uwuintnfl uoui, npo quiùl.OLLI t 
VwnntfâWJ uwpti qwqwfâflù' 2973 utui11 pwponnqa­
l:iwù l(flW): nttuuiwtnpÙl:iflQ Llwuintnntu Llnu bù l.[wnbt, 
t.l]1wutiù WJlOfâl:il bL hnqbtnfl bf1qbf1 tiwuiwfll:it: 

ntf\lU1WQÙWgnqabwù LlwuùwljgnLLI tflù «VWflWfâOL\j» 
wqqwqnw[jwù t nqJ1 1.1.1Wf1fl hwLIOJfâQ, Ut.11'1Lnl2J1 Lfti 
2Wflj2 bpfllllWUWf1flWljw\J [jwquwtil:iflUjnLfâpLùùl:ipJ1 
ÙlJfli.tWJWQOLQJ1~ùl:ip bL WJ[Oj2: 

1.,2tù12, np UwpnLfâWJ uwpo quiùtntu t UflbLLluil:iwù 
~wJwuuiwùfl Uwuntù qwLwnmu bt bflbl t 
uwuntùgflùbnfl uflpwb bt 1.1.1w2uil:i1'1 uwJl(!, nno tin~ntl:it 
t ùwtL VwnwianLti: 

NEWS.am 

l!!Jfc- i2t/J/!, n{I oqnuumuft t/bflfbflft/J w/JjUJ)/11 lWflW· 
qn{lb/Jt;p pw/Jf)G/ t;[J UW{lnL~Ul) UW{l/1 Pw{l<l{I 
Uummwbwb/1/J tfwumin/1 mw/Jftpft GL Llmtnp/1 tf/1 
hw111mwbo: 

~WJliWltW\I t;lfbqtgti\ltf11! 
hwlfwLJ1ntlf tll «l[11wgwlfwll 

" » 
_____ __.. 

tonLfl j2J1WJOLU hwj· 
Ltwtiwù hwuwn· 
U1Jl 3 t tit11tgpùb[l 
lL 300 UjWU1UW· 
tiwl.J wpdt12ùtp wù· 
l)Wnùwlfloptù ljpw· 
gwtiwù qpwùgnLl:;­
gJ1ù: 191Sfâ"li9 Uf1ùl 
onu hwJ on11nl.[nLJl· 
I)(] i.tJlOLU t ùwlL 
u2wl.tmfâWJJ1ù Wfl· 
dbjlùbJlfl wuriwn1Jw11i ljnpmulllùbp: 

IOOLfll!PWJl1 lL '-l.flWUlllWÙj1 Lf'12lL UJ121.twnwl[wpwtiwll 
hwlfwowJùnqal:iwup fânlf112w1.twù tin11uo wLwpuil:it t 
tpqpnLLI, UpflOLfllJ lL Uflr)Whwù ùwhwlJqùbpnLLI 
«ljf1W9Wl!Wù l!pol.Jwliwù dwnwùqnqatwù» Lf2w[jnL· 
fâWJJ11J wpdbj2ùbpfl qriwùgntLIQ lL tnt12 bltl:iril:igj11Jtpl1 
~wt.l'lwqpuw\J ùwf\JwqbwJl1ll w2tuwuiwù12\Jtpo, 
htlllWQWJOLU l)flWÙj! i.ttnwLtwùqùl:itnL ÙUjWlllWl.tnl[: 
2003,a·tig toOLfll!t'IWJll <l>wuntl.t4w1t lL U'11.[wu 
hWUW[UWflWÙÙb[!J'l 6w(1U1Wf1WUjGU10LfâbWÙ ~w[jnq· 
Ultlllp uwuùwqtuiùtpo ntuntUIJwuti11t1 lL qriwùgt1 tù 
20Lfl2 300 ltflOùwltwù li. ll.IWLOUW·UzwltnLfâWJliù 
wpot12utri, nnnug utbwuwuùntfâflLùQ Swi12'1 ~wJ· 
Pwqpwuint\Jbwg J12tuwùwt.1.1blllntiatwù dwnwùqnv 
~Llilt t, UWljWJÙ libl\llWJWgnLb( ù. qriwltgntht tlt 
np1.1.1tu ljpwgwtiw\J tinouwtiwll ownwlJqnqaJ1Lù: tntinL 
hwuw1uwnwllfl uwuùwqtuiùtp wtwplllbt l:ilJ ùwll. 
hwJLiwtiwù llWJll.il:irinùwLtwù tvwuriqlllw, 021'!11 l.L 
rztuwù l:ilil:i11tgtiutnli ljtpwtiwùqùuwù ùwf\Jwqbwj)1ù 
W2f\JWU1WÙj2Ùb[lQ, Of1 0Ùll fOOLf1j2J1WJ)1 LI2WliOJfâp 
ùwf\JWJlWf1nLfâliLùnLU qpwùgnLWO l:iù nri1.1.1tu l.[JlWQW· 
Ltwù bl.tt11tg)1ùt[1 lL UUjWUOLU l:i\J ronq'll!t'lWJfl 1.1.1tui· 
p)1L2ttig JWU14wgnLUIJbpJ1 . WJfl w2f\lwU1WÙjlÙbf1Q l[[lW· 
gwl.twù tinriLfl1 uwuùwqtuiùl:if111 hl:iui tinwtiwlJwgùbtnL 
hwuwp: UJu t rib12 l:ilttril:igpùbJlJ1 tuuritino i.twrinLg 
opwtiwnqntu t lL pwqtJj'lgu plJùwptinLbt t ùwlL 
hwj[lwtiwù LlwunqnLLI: 

fqnL[11lWliWù tin11uo ~11 PWQWJWJU10LU WJÙ 300 
tinoùwtiwù Lf2w[lnqawJ)1ù wpdbj2ùtri)1 gwù[lQ, npnùll 
uiwui4w1JnLLI bù hwJtiwtiw\J u2w1.tnJia)1\J, uwtiwiù 
Q[lwùgntbt bù npuitu l!pwgwtiwù: 

t,at WJUUjtU 2Wf10Lùwtim.j'I, 2l·[lr) r\Wf1 0LU ljQ 
1.1.1wpqnLp, np ùt pLjwJj'lu tpqpnLLI , U[1flnLJ1ù lL 
Upflwhwù ùwhwùqùbpnLLI 10·Jlr\ r\Wfll19 u[juwb 
WUjf1b[ l:iù Lf'1WJÙ l[riwg)1\Jbfl, 12wuti np UjWhUjWÙOLb[ 
b\J Lfl1WJÙ «lj[1wgwLtwù UjWLOUW·Ll2wtinLfâWJl1ù 
dwnwùqnLfâbwù ht ui12bJlQ, nnnù12 qriwùgnLbt bu 
fânLf112bflfl Ltnriutig»: 

PÙ~UjtU JWJU1W[IW[1bt t 6Wf1LOW[1WUjbU1Wl!Wù f\JLlpJ1 
rittiwl[wp, l)nltlllnp 3>whf1)1Jt PwJJlWUQ, funLupn 
UUjWLOWlj ntùti J'lptùg OLUOLUIJwuflpwb tL ~wt.l'lwqpwb 
pn1n11 «l[pwgwltw\J» 1.1.1wuiuw·Lf2w1.tmiawJfllJ, tirioùw· 
tiwù wpdl:ipùl:ipo ùbriliwJwgùl:it Clfllll'l tlll:iUl!nl[ tritl! 
1l:iqntùbpni.t ' wùq1l:iptù, fânLfll2bptù, tlriwgbptù: 

armweeklynews.am 
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Un projet d'art écologique 
Ou comment des écoliers et 

des plongeurs participent à la 
création d'un mur clo éen 

Très attachée à la préservation du patrimoine 
historique, culturel et naturel arménien ainsi qu'à la 
diffusion de l'art contemporain en Arménie, SEVAK 
Association et l'artiste Alina Mnatsakanian ont lancé 
en octobre 2011 un projet original combinant art et 
pédagogie: «Nos murs cyclopéens». L'objectif du 
projet est d 'interpeller le grand public sur le passé 
historique de l'Arménie, la situation actuelle du pays 
et l'avenir des générations futures. 

Le concept : En miroir aux ruines cyclopéennes 
datant du 4ème et du 5ôme millénaires, sttuées dans le 
village Lchashen s'érigeront prochainement d'autres 
murs créés à partir de déchets collectés sur les rives 
du Lac Sévan. Cette oeuvre d'art participatif doit 
impliquer les habitants de la région et contribuer à la 
réalisation d 'actions pédagogiques pour l'éducation à 
l'environnement et l'éveil à la préservation du 
patrimoine culturel en Arménie. 

La phase préparatoire a démarré fin octobre 2011 par 
des collectes de déchets sur les rives du lac Sévan: 
celles-ci ont été principalement réalisées par des 
écoliers de la région et des étudiants d'Erevan. En 
deux jours, ce sont 130 bénévoles qui se sont 
mobilisés et environ 9m3 de déchets qui ont été 
collectés, triés puis stockés. De nouvelles collectes 
ont eu lieu courant juillet 2012 à Lchashen. 

Ces collectes permettent bien sOr de sensibiliser le 
grand public et de nettoyer plusieurs sites pollués 
mais aussi de pouvoir donner une seconde vie aux 
déchets collectés: en les triant et les recyclant pour 
en faire de nouveaux objets ... ou encore en laissant 
libre cours à l'imagination créative! 

C'est à cela que se consacre aujourd'hui l'artiste 
Alina Mnatsakanian qui vient de lancer la création de 
l'œuvre d'art cyclopéenne. Des bouteilles plastiques 
multicolores, bouts de ferrailles rouillés et d'autres 
vestiges de notre mode de vie contemporain sont 
maintenant, compactés, assemblés et finalement 
transformés en « pierres » qui composeront le mur. 
«Ces murs ont vocation à rassembler, et non à 
séparer .. dit l'artiste. 

Trois médailles pour l'Arménie 
aux Jeux Olympiques 

de Londres 

L'Arménie a participé aux Jeux Olympiques de 
Londres du 27 juillet au 12 août 2012 avec 25 
sportifs: 6 en haltérophilie, 7 en lutte, 4 en athlétisme, 
2 en judo, 2 en natation et un en taekwondo, boxe, 
gymnastique et tir. La délégation arménienne, 
soutenue par !'Ambassade d 'Arménie en Grande 
Bretagne et des membres de la communauté 
arménienne de Londres, a assuré à l'Arménie la so• 
place au classement final avec une médaille d'argent 
et deux de bronze. 

Ainsi, le 5 août, Arsen Julfalakyan a remporté une 
médaille en argent dans la discipline de lutte gréco­
romaine (-74 kg). Le même jour, Hripsime 
Khurshuyan a offert une médaille de bronze à 
l'Arménie à l'issue des épreuves de l'arraché de 
l'haltérophilie femmes (+ 75 kg). Le 7 aoOt, Artur 
Aleksanyan a gagné une médaille de bronze en lutte 
gréco-romaine (·96 kg). 

Rappelons qu'un autre Arménien, le judoka Arsen 
Galstyan, a gagné te titre de champion olympique 
sous les couleurs de la Russie dans la catégorie des 
moins de 60kg. 

Pour le futur, les porteurs du pr9jet souhaitent que 
l'œuvre d 'art soit exposée dans plusieurs villes 
d'Arménie et donne lieu à des présentations et des 
débats en lien avec les problématiques du projet: 
préservation et valorisation du patrimoine, gestion 
des déchets, éducation à l'environnement, art 
contemporain etc. 

Parmi les partenaires du projet : Swiss Cooperation 
Office for the South Caucasus, Ville d'Erevan, 
Commune de Lchashen, Ministères de la République 
d'Arménie (Environnement, Education, 
Développement urbain, Economie), Art and Cultural 
Studies Laborato1y (ACSL) d'Erevan, Eco­
Engineering. Centre Arménien de Recherches et de 
Plongées Subaquatiques (CARPS) 

Vous souhaitez en savoir plus? Contactez-nous! 
Responsable artistique: alina@alinamn.com 
Responsable environnement: 
jeanne.barseghian@sevak-association.org 
Organisation en Arménie: 
nazeli.rehanian@sevak-association.org 



KASA fête ses quinze ans 

C'est près de cent personnes, essentiellement suisses 
et françaises, qui se sont retrouvées au centre de 
congrès de la Longeraie sur Morges samedi 25 août 
pour fêter les quinze ans de KASA : des sponsors de 
KASA, des voyageurs rentrés enthousiastes. 

Avec un menu très varié et alléchant, où alternaient 
musique arménienne - Lia Hakhnazaryan, piano, 
Noémie Pulzer, ffùte, Kariné Mkrtchyan, soprano d'une 
rare intensité -, et de poésie inspirée par un voyage en 
Arménie - François Deblué. 

Et deux court-métrages, l'un de Yann André, civiliste 
suisse parti deux fois à Gumri, à l'écoute des questions 
des jeunes arméniens, et l'autre d'archives sur 
l'évolution de KASA. Madame Satenik Abgarian, de 
l'ambassade d'Arménie en Suisse, releva le rôle de 
KASA dans la croissance de l'Arménie par le biais de 
constructions et de formations, ainsi que les échos 
hautement positifs des tou ristes emmenés par KASA. 

De son côté Monsieur Konstantin Obolensky, 
ambassadeur de Suisse en Arménie, de passage, se 
réjouit de l'intensification des relations entre la Suisse el 
l'Arménie et précisa combien il avait apprécié la 
collaboration avec les jeunes de KASA à Erevan et à 
Gumri depuis son arrivée en 2009. Des jeunes que 
!'Ambassade de Suisse a été ravie de soutenir pendant 
un an via une formation à la société civile intitulée 
• Jeunes citoyens " ; un projel moteur, qui va 
heureusement pouvoir se continuer en 2013 via le 
nouveau financement que KASA a trouvé. 

A souligner également la présence très vivante de trois 
déléguées de KASA-Arménie : Gayané Karapetyan, 
première directrice, qui évoqua l'étonnant essor de 
KASA, Anahit Minassian, actuelle directrice, qui dit son 
désir de développer l'interculturalité et les synergies 
avec l'Europe, Anna Tcl1opourian, assistante de la 
directrice, qui nous révéla des talents cachés en nous 
régalant d'une danse toute en finesse. 

Au cocktail dinatoire qui suivit les participants furent 
heureux de retrouver maints amis et compagnons de 
voyage. Avec le sentimen1 d'appartenir à une vaste 
famille de cœur 1 

Quinze ans, une étape importante dans la vie d'une 
Fondation, qui marche vers l'autonomisation tout en 
restant fidèle à ses intuitions premières dans 5 
secteurs: 
Humanitaire : accompagnement de familles 
défavorisées, de boursiers, d'enfants et d'adolescents 
(espaces de jeux et réflexion), soutien matériel et 
psycho-social. 
Formations : para-professionnelles entre le monde des 
études, clubs de jeunes pour développer la société 
civile. E1, très novatrice, création d'une plate-forme de 
formation à distance en arménien, qui désenclave les 
régions éloignées. 
Agriculture : une coopérative à Gogaran, des moutons 
à Ardjut .. . 
Tourisme alternatif, à la rencontre de la réalité vive du 
pays et à l'écoute des attentes diversifiées des 
voyageurs (KASA a formé 1 OO guides et développe des 
offres originales). 
Constructions et services à des amis de l'Arménie qui 
veulent y réaliser des projets en toute transparence : 
suivi de familles, de jeunes, réfections de bâtiments, 
formations ... 

Les moyens : en quinze ans KASA, partie de zéro, a 
trouvé 13 millions de CHF et gère annuellement 
250.000 CHF, grâce au soutien de parrains, fondations 
et collec1ivités. Elle souhaite constituer un fonds 
pérenne pour assurer l'avenir de la Fondation à long 
terme. 

Le but de KASA ? La dynamique directrice Anahit 
Minassian l'a rappelé : avec plus de 20 collaborateurs 
KASA soutient les Arméniens qui s'engagent 
démocratiquement dans la vie sociale, économique et 
culturelle de leur pays. Et développe simultanément 
savoir, savoir-faire et savoir-être par le biais 
d'approches participatives qui stimulent la créativité. 
Ceci en synergie avec plusieurs organisations 
européennes auxqueiles Anahit participe ei qui 
s'impliquent dans la formation des jeunes: une nouvelle 
Arménie se construit 1 

V.B.S. et M.B. 

Et si vous partiez avec KASA en 2013 ? 

28 mars • 7 avril Arménie pascale 2700 CHF/ 2200 
16 - 26 mai Arménie en fleurs 2700 CHF 12200 
29 juin -13 juillet Arménie 1 ••• nation chrétienne• 

3300 CHF/ 2700 
8 - 22 juillet Saveurs d'été (Arménie +Karabakh) 

3300 CHF/ 2700 
13 • 29 juillet N. Arménie, Géorgie, Est Turquie 

3500 CHF I 2900 
12 - 22 octobre Les ors de l'Arménie • • 

2700 CHF / 2200 
12 - 27 octobre La route de la grenade vers l 'Iran : 

sud Arménie, nord/centre Iran 4000 CHF / 3300 

• Version brève sans Karabagh, retour le 9 juillet, 
2700 CHF / 2200 

•• Prolongation possible vers le sud + Karabagh 
(+ 4 jours) 3300 CHF f 2700 

Une offre spéciale pour familles avec enfants 
de 7-16 ans, incluant activités spécifiques pour les 

enfants (visites adaptées, ateliers avec enfants 
arméniens), logement en B&B : 

8 -20 juillet (sans avion), parents 1500 CHF/ 1200 
jeunes 1000 CHF/ 800 

Organisation de voyages Individuels 
ou de grands groupes et bon réseau de B&B. 

Informations: kasa@kasa.am tél. +41 21 728 50 78 

Plus de détails sur notre site www.kasa.am 

Tous bénéfices en faveur des engagements 
de KASA en Arménie. 



Vient de paraitre 

Abou-Lala Mahari 
d'Avétik Iasahakian 

traduit par 
Alice Varvarian-Saboun ian 

Editions «Hayastan», Erévan 2012 • 32 p. 

• Abou-Lala Mahari•. d' Avédik lssahakian, écrit de 
1909 à 1911 et traduit en 18 langues. est considéré 
comme un chef-d'œuvre de la littérature arménienne. 
Le personnage du poème en sept chants. inspiré 
d'Abou-1-Ala Al-Maari, poète et philosophe arabe des 
X-Xlè siècles. refuse ce monde Injuste et imparfait, 
rejette l'amour, la femme, l'ami, l'or, la gloire, la loi, la 
société, la patrie, le pouvoir. Cette œuvre de rébellion 
marquée par la recherche du soleil, de la justice et de 
la vérité, représente en même temps un poème 
d 'amour pour l'humanité toute entière. 

Après • La Saga des héros de Sassoun • Tome 1 
(2007) et Tome Il (2008) et • Mon ami Toumanian• 
(2011) Alice Varvarian-Saboundjian met ce joyau de 
la littérature arménienne à la disposition des lecteurs 
francophones, qui découvriront également des 
illustrations de Martiros Saryan, une courte 
biographie et quelques chants populaires-poésies 
d'Avélik lssahakian. 

fëtnl.fqlj1WJf1 wqqWJf1\i 
htuu.ul\ini.qna.ptulio dbb raa.nil 

flfuSnullll;p t u111wgbl hwJlipt11'111 
111 w b111n \il; 

f<lnl/1Jll1WJl1 wqqwJtiù hb1.11wtunLqmiabwù bwnwJnL· 
ia'1tùQ (MIT} JWJl.llÙbt t, iat w2tuw1.11wù11'1 QÙrfOLÙnLbtnL 
hwt.lwf'I Wf1WPbf'ltùtiù, L4Wf1Ultbf'ltù'1ù, hWJb[ltùtiù bl 
tpnwJtntùtiù 1.11npw1.4b1.11n11. t.fbo iatnlf l!W'1Wl!W9'1ùtp 
tù ll'1t.ft1: 

t>ùtuttu 1.11t11.bltwgùnt û t f!Olfll!Wltwù Hurriyet·Q, 
f.lntpJ!l1WJl1 wqqwJflù hbinwtumqm.f!bwù bwnwJnlfl" 
bwù IJ1Wf1w0WO JWJl.llWflWflnljilbwù tJt2 ù2ntbt t, iat 
Jnq/luti 25·'19 11flbÙJl JWJlnWflWflbt ttiù, nri wùhnwdb21.11 
bù ûwuùwqt1.11ùb[1 Wf1Wpb[1tùti, UIWflUlttntùfl, hWJb· 
ptùti, WflWPbritùti bL bpf1WJbf)tù'1 tit.fwgntiabwt.fp: 

l.2LOLU t, nn f<lnL111ltiWJ'1 WQQWJ!iù hb1.11wtunLqnL1<1'1L· 
ùnLû w2tuw1.11b1nL hwuwn J'12tw1 [bqnLùtnfl fluwgmia· 
bwt.fp t.lbb rauilf wùb'11! bù hwuwgwùgti t.fti2ngmt 
lll1Lillt: 'ipûnLûùbflfl lfbn2ùwdwt.fltt1n t ù2nlb1 ub1.4· 
1.11tûpbnfl 3·o: 

f.lbl.jùwbntùbfl(! uthnj;! t t/lùtù f.lnl)'lJ!tiWJfl J!WIJ.W• 
J!W9flùbf1, nlf11tn ownwJbt bù pwùwltntu: Unw2ùnt· 
iatitù(! Ltn innnLti WJù iatltùwl>ntùbntiù, nlf11bfl Ltn 
1.twnn11.wùwù w2tuw1.11b1 f.lmri11tiwJti inwflpbp 2f12Wù· 
ùb[lnLû bL n11.2 w2tuwrihnLû, wunLwb t hb1.11wtunL • 
qnLiabwù l>wnwjnqabwù 1.11wnw1>w1> hw11nnriwq· 
[lnL(3bWÙ Litf: 

Utbt/lù, hwJbntùpg bL utwpultbf'ltù!ig 70 pw1flg wtblfl 
hWLWl!Wb iabltùwbnLÙbf1Q Lt'wqw1.11nt bù blu Litl.t OIJ1Wf1 
1tqnL tiûwùwtnL J!ÙÙnl.JilflLIJ JWùàùbtntg: 

(llùwpwù} 

fëtnl.fqlj1WJ'1 hw&l'wp llnnLnrt hwJti 
l)\fn11, 'llbpf1\I l1n111npl;gf11.i 

'tl;uw w nL&I'. «Uw wh» 

ldnLfllli'lWJfl hwûwn Ltnntnl'\ hwJfl l>ùn11.ùb· 
f111ù l.jn1.11npbgflù 4bUWfliiWJnLû: UJU t.fwuflù iamf1)lW· 
Ltwù «Uwpwh» iabfliantû Qf1nLû t uflLùwltwqfln tùqj1ù 
Uf'lllllill' WÙl\flWrtwnùw1nlf 1915-flù ::>wùWJll!w1tll 
hwlfwn u11.ntwl> lfwpinbpflù: «Uflûbù1.4ritu»·fl hwrtnf'lll· 
ûwlfp · hbl'\flùwlto lQnLû t, nri t.ftit/lnùwtnri ûwf'lllfllt 
::>wùW)ll!w1tf1 qpwtntûQ ranLJ'lpwl[wù JW@Wùwlt bù 
hwûwrinw, !ÙWJwb WJ'l dwuwùwlt Ltntnw qtnlfw· 
ùwgfl Ul)lWÙb[l tt bù t11.b1: «f.lnl/1J!W4Wù Q/lùnl wb 
nJdbflfl Qlf\JWLnfl 21.11wpp utbl.llQ Qbflt.lwùwgfl t b11t~ 
pwJg Jwriiawùwl[(! ianLf1JlWltwù t hwuw11mb1: ~pwuw· 
\Jw1.11w110' qb[lt.fwùwgti, JW'lfaWùwlto' i<l"Lf1JlWl[wù»,· 
Qflmt.I t ratriao: 1915-l'lù '.;lwùw)l!lwttfl hwt.fwri 
lfwp1.11ntû Ltnntbl bù \Jwbt wpwpùbp, bqllflùbp, npnùg 
9tûw1 Ltiw2wù nL'lWf'lltbt tp UtiriflwJflg: 

«::>wùWl!l!Wttntû hbrinuwpWfl l.jnnLbt t ùwbL t.lfl f!WÙP 
wùqt/lwl.jwù ùwtbf1 tunri1.11wLtw0 hpbinwùnt hnwûw· 
ùw1.11wfl hwJ uutWJ Uwpqflu f.lnrinubwùo: t.w wùqwû 
utWf1qbLWl.llflnLbl t out.fwùbwù pwùw4fl 2J!wù2wùnlf, 
ltri1.11ubn 1b11.11tùwù1.11flg hwubt t Ll!iù!Ol Ltwutfl1.11wù: 
~tùg wJù onbnflù' 1915·11 wlfpwù ul.jqppù, tpp ùw 
'.;lwùWl!flWltnLLI tinlfnLû tfl ldnLflJ!flWJfl hWÛWfl, flfl 
bÙÙrjWlfWJfl llWJUbf'lflfl (4bUWflflW) t lfbfltl.j (WJdû' 
'lbtbtM raw11wlfwuntt.f Uutwùntû tflù ÙflW OÙnlJ.Ùbflflù: 
1917· fl\J ÙW lfbflWl\WOÙnLÛ t 4WJUbflfl, npl.llbl'\ O! ûfl 
hwpwqw1.11fl w q1.11ùntû: OL1J.t:itn)1tnLû t Utirillw ('ltp 
Jori)' hwriwqwinùhf'l/l\J qlnllbtnl hUJÛùlf'I, nf'\Ulbl'\ 
q1.11ùntû t 1!11n20 • '1lwjbwnflù: \.w llf'IOffi q1.11ùnLû t 
WJÙutfluti lf/16wltntû, np Qùpnuinwùntû t f.ln(flpflWJP 
lltû bt 1918-flù t.ftiwLnpLnt û wriwp w1.4u1nwupùtfltiù: 
«'.;lw\JWl!l!Wttfl ht;pnu f.lnrinubwù(!, whw pbq hWJflb· 
ùflpfl r)WLW6Wù», - wumû tflù ÙflW hOflÙ nL ÛOf'IO 
u1.4wùn11.ùbflo: 'ÎflWÙflg Jlil.llnJ, Wf11.11Wf!UnLWb 2w1.11 
hwJbflfl \JLiwù ùw Liol[ùbt t Ul.J\.: 1947-flù ùw q11b1 t llfl 
JnQbfl(!' «::>WÙWJ!J!Wttflg t.lflù!bl UlWf1.bu1.11flùtwù 6w· 
1.tw1.11», npù wprftù iawnquwùntwl> t ianlfll!bf1t\J: 
f.lnl/11!11WJOLÛ WJI\ Qflf'lll!! hf1WUlWJ1Wltbt t utfln~tunri 
UJhwù Uf!f!WflO, nlf 1wlf ùwl\Jwpwù t Qf'lbt»,· 
wlb1wgùntlf t tùqflù Uf11l!!W: •Ufltltùut)1tu» 

14 chercheurs et spécialistes 
d'origine arminienne ont particip6 

au ro et du robot Curiosit 

14 scientifiques et spécialistes d'origine arménienne ont 
participé à la mission du robot Curiosity qui s'esl posé 
sur la planète Mars. L'information provient du site du 
journal arménien des Elats·Unis asbarez.com. Arpi 
Garabédian, Avo Oemird; an, Vatché Vorpérian, Alfred 
Ghachaki, Felix Sa11dss1an et Hraîr Ayntabhan, 
Ingénieurs en robotique de la NASA qui y ont travaillé 
sur la partie électronique du robol Curiosily. Garen 
Khanoyan et Richard Ohanian ont collaboré sur le projet 
d 'alterrissage de l'engin ainsi que sa géo-localisalion. 
Serjlg Zadourian el Vazrik Gharkhanian ont participé au 
montage et au fonclionnement du robot. Gayané 
Ghazariantz el travaillé sur diverses études liées à 
l'environnement de Curiosity, Herny Haroutiounian au 
vol, Armen Tourian aux mécanismes et Zareh Koridjian 
à l'animation par ordinateur. 

Krikor Amirzayan (armenews) 
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, Khor Virap, puits pieux 1 
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Une cavité du monastère vit jaillir, en 301 , l'Eglise 
arménienne. 

Il y a Khor Virap aujourd'hui. Au pied du monastère 
arménien. un grillage surmonté de barbelés. De 
l'autre côté, la Turquie. On voit les paysans kurdes 
bouger lentement. En arrière·plan, mais côté turc, le 
mont Ararat et ses neiges éternelles. figure biblique • 
c'est ici que Noé a débarqué après le déluge · mais 
surtout symbole du territoire perdu. A la fois fierté et 
cicatrice. L'immense volcan (5'165 mètres), 
prisonnier de l'ennemi turc, réminiscence du 
génocide. 

Aux beaux jours, les Arméniens, diaspora comprise, 
défilent par milliers à Khor Virap. Les habitués 
descendent tous les ans d'Erevan. à une demi·heure 
de route, s'accoudent sur les remparts du monastère 
pour contempler leur vieille montagne, avant de se 
retourner pour enlrer dans l'église. L'église, c'esl le 
Khor Virap d'hier. L'hislolre arménienne y suinte de 
chaque pierre grise. Le monastère lui·même est 
juché sur une colline au milieu de la pl~ine. Son 
église principale, Sourp Astvatsats1n (Sa1nte-Mère­
de-Dieu), date du XVII' siècle. Mais le centr~ de 
gravité est ailleurs. Il faut arpenter les murs extérieurs 
(VII'), passer sous une porte en pierre et fouiller du 
regard l'obscurité d'une pièce froide et nue pour 
découvrir, dans le coin sud·ouest, un puits. Ce trou 
est la matrice de !'Eglise et de la nation arménienne. 
C'est de ce souterrain qu'a jailli le christianisme 
comme religion d'Etat, une première dans l'histoire 
de l'humanité. 

Au fond du puits se trouvait Grégoire Lousavoritch. 
Avant de devenir saint Grégoire l'Illuminateur, celui 
qui convertira toute une nation a été le fils d'un traitre 
régicide. Son père, Anal< le Parthe, apparenté au roi 
d'Arménie Khosvrov Il, avait été soudoyé par 
l'ennemi de l'époque, tes Perses sassanides. Après 
l'assassinat du roi, en 252, Anal< et sa famille sont 
massacrés. Seul te petil Grégoire survit Il est envoyé 
dans tes grottes de Cappadoce, élevé par des 
membres de la secte chrétienne. 

L'héritier du trône. le jeune Tiridate, se réfugie à 
Rome. Il suit une brillante carrière militaire et se 
passionne pour son empire d'adoption, tout en rêvant 
de reconquérir son royaume. Pendant ce temps, 
Grégoire grandit, se marie, a deux enfants, puis 
renonce à sa famille pour la voie monastique. Lui 
aussi veut rentrer en Arménie. y propager sa foi. 
Devenus adultes, les deux orphelins se retrouveront 
au pays de leurs pères. Tiridate a aidé Rome à re· 
pousser les Sassanides. En récompense, l'empereur 

Dioclétien lui permet de monter sur le trône de son 
père. Grégoire est aussi revenu, incognito. Il e~t 
secrétaire à la cour. Mais lors d'une cérémonie 
païenne, il refuse d'honorer la déesse Anahit et son 
identité est révélée. Le fils d'Anak ose insulter les 
dieux et te roi? Fou de colère, Tiridate le condamne à 
périr dans un trou puant, Khor Virap ("Puits 
profond•). Grégoire y croupira douze ans. 

On peut aujourd'hui descendre dans le boyau au 
moyen de barreaux tordus. Une maigre ampoule 
éclaire le puits. large de quatre mètres. L'humidité Y 
est étouffante. Comment Grégoire n'y est-li pas mort? 
Une veuve chrétienne lui aurait jeté tous les jours un 
pain frais. Mais que ce soit grâce à cette miche, à sa 
résistance, à sa foi ou à d'autres bienfaiteurs, 
Grégoire a tenu. Jusqu'à ce qu'on le rappelle pour ... 
soigner le roi. 

Tiridate est en effet devenu fou à cause d'une jeune 
chrétienne capturée alors qu'elle fuyait les 
persécutions romaines. S'en étant épris, 11 l'a 
demandée en mariage. Rejeté, il plonge dans une 
telle colère qu'il la torture à mort. Depuis lors, il erre, 
fou de douleur et de remords. Sa sœur, qui a vu en 
rêve que Grégoire était vivant, ordonne de le mener 
auprès de Tiridate. En 301, Grégoire, revenu 
pèniblement à la lumière et à la vie, guérit 
miraculeusement le roi, son bourreau. C'est le happy 
end. Les ennemis se réconcilient, Tiridate se 
convert.it au christianisme et en fait la religion d'Etat. 
Grégoire devient le premier saint du pays et premier 
chef de l'Eglise arménienne. Aujourd'hui, ses reliques 
sont dispersées un peu partout dans le monde 
chrétien (notamment une main au Liban et l'autre à 
Etchmiadzin, près d'Erevan), mais son âme et son 
histoire sont restées ici, à Khor Virap, au fond de ce 
trou noir, au pied du mont Ararat. 

Libération· 30 juillet 2012 
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1. ' COMMUNICATIONS 

DECES 

Madame Nevart Paola Tchamkerten, survenu le 21 
août 2012 à Corcelles-Neuchâtel (NE). 

Toutes nos condoléances à la fsm//le. 

Pour le repos de l'âme de M. Gsrsbet Tonbazlsn 

Mme Taline Avakian CHF 150.-

Remerciements chaleureux de la part du Comité 
d 'Artzakank·êcho. 
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Messes arméniennes en 
Suisse alémaniQue et à Neuchâtel 

~n•w(jw\J ctwu '4w1P 'lwugt 
Oa1e Heure Lieu Adresse 

16.09.2012 IS OO Eglise St. Piene 2087 Comaux 
deComaux NE 

14.10.2012 13 OO 
Rom. Kath. 8600 Diibcndorf 

Kircho 7J I 

21.10.2012 15 OO 
Eglise St. Pierre 2087 Comaux 

deComau.' NE 

28.10.2012 1400 Rôm. !Uth. 9424 Rheinecl< 
Kirchc SG 

04. 11.2012 13 OO 
Kath. Kirchc 5415 D11dcn 
Nussbaun1cn AG 

11.11.2012 1400 
St. Maria Kath. 8200 Sch:1nh:1uscn 

Kirche SH 

18.11.2012 1500 
Eglise St. Piene 2087 Comaux 

deComaux NE 

25.I 1.2012 1300 
Rom. Kath. 8600 Dübcndorf 

Kirche Zlt 
Pfr. Shnork Tchekidjian Tel & Fax: 044/840 28 24 

11-mnil: dershnorkl@hisneed.ch 

Concertus Saisonnus 
VIIIe Festival de PIANO 2012 

Point Favre - Place Favre - Chilne-Bourg 

Vendredi 14 septembre à 20h00 
Anne Boêls, Emanuelle Melonl . Luc Baghdassarian 

Djmanche 16 seruembre à 17h00 
Suzanne Husson, Pierre Vincent, Hayk Melikyan 

Mardi 18 septembre à 20h00 
Aline Jaussi, Michèle Courvoisler et Catherine 

Courvoisier, Eva Aroutiunian 

Vendrecli 21 seplembre à 20h00 
Erich Lauor, Ofir David Khalfi, Catherine Chenu et 

Sylvie Koumrouyan 

Renseignements el réservations 076 345 80 76 

IMPORTANT 1 

Demier délai pour recevoir des articles et 
communications à publier dans noire prochain numéro : 
15 octobre 2012. En cas de re1ard, veuillez prendre 
contact avec la rédaction AVANT cette date. 

RllNOEZ-,VOUS 

Tous les mercredis: de 10h à 16h15, l'Ecole Topalian 
dans les locaux de la Fondation Topallan (à côté de 
l'Eglise. 64, route de Troinex). Ouver1 à tous les enfants 
de 4 à 14 ans. débutants ou avancés. Le repas de midi 
et le goOter son! servis sur place. Renseignements 
auprès de Nevrik Azadlan au 079 827 54 43. 

Tous les vendredis: de 1 ShOO à 19h00. la bibliothèque 
et le kiosque du Cenlre Arménien sont ouverts au 
public. 

Reprise des cours 
pour l'Ecole et la compagnie Sanahin 

le mercredi 19 septembre 2012 

Pour les 5 à 35 ans • horaires selon les groupes 

Renseignements et inscriptions 
christinesedef@hotmail.com 

EXPOSITION 

Peggy Hinaeklan & Roanne Martin 
Artistes peintres 

Jusqu'au 22 septembre 2012 

La Galerie de Graney 
Boulevard de Graney 24 - 1006 Lausanne 

www.galeriedegrancy.com 

TEMPS & MUSIQUE, Les matinales 

HRACHYA AVANESYAN, violon 
SEVAK AVANESYAN, violoncelle 

Bach, Haendel-Halvorsen 

Dimanche 7 octobre a 11 h 15 
Nyon - Grande salle de la Colombière 

www.culturel-miaros-nensve.ch 

A l'occasion du 30 anniversaire de 
!'Association Arménienne Scolaire et Familiale 

DINER DE GALA & BAL 

Avec Alexandre Shlrlnyan et son orchestre 

Samedi, 29 septembre 2012 dès 19h00 
Hôtel Crowne Plaza, Zurich 

Badonerstrasse 420 

~: Frs. 100.- et Frs. 60 pour enfants 7-14 ans 
Réservation : Garo Ohanian 078 660 38 31 

garo.d@bluewin.ch 

21..., anniversaire de l'indépendance de /'Arménie 

DÎNER MUSICAL 
Animé par Bartev Garyan 

Samedi, 29 septembre 2012 dès 19hOO 
Salle Communale de Troinex 

Route de Moillebin 20 - Troinex 

Entrée : Frs. 70.· membres UAS I Frs. 80. - non-membres 

Organisation : Union Arménienne de Suisse 
Réservations : 076 412 02 73 - lnfo@uasdirecl.com 
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'llwuillwpwù nL hbuiwqouin11 UwJl1U1 ::>bratiùorunL, n11 
9Wf11'\ hWJWÙUjWUU1 pwquwratiL nLUOLllùwuti11mral1LlJ· 
ùbfl 011wb nL qflpj!llfl hflWU1Wflw4wb t, hwtlwgwùgti 
tlflWJ nLùfl ÙOf1 JOr)nLwl> UQ, nLJ1 Lto UjWU1tlt, rat 
hwJbf1nL «U1bl)whwùn43tùtù» bU1f!, bf1p tqwU1tf1WQll() 
4bflfW9WL, tqbU1nqaf1LÙQ wlltù flù! QflWL, n111.4tuql1 
hwJbflQ !4w11bùwù tttnwriwnùwi, lJb11wriwnùw1 
nLqnl)ùbf1nl Wfl2bl nf1nLligwù WJùtqf1uti w11<1b111ùbn, 
nnnùf! wùJw11rawhwnb11l tj'lù: 

i'.:WU1 pwù Qf10LWÔ t WJÙ UWUflÙ, ,at hwjbf1Q f1Ù!Ujt'u 
flf1bùg hwJf1bùll!!tù ttuiw11nLbgwù gt11wu1.4wùnqatu1ù 
qnnbwrinnLrabwù oùrawgpj1ù: Ulmùgtlt ntlwùg Lt11gu1ù 
wù2n1.2ui nri2 llùwt, 6nrinll1f1111 tlwhnLwù 6f1pwùùbptù: 
UJuop gtriwutqwùnqatwù qn11own11nLratwù llwuj1ù 
flÙ! 11f1 Qf1U1bÙj!, qf1U1bÙf! WJr) lJbf1Wl.ljf111f\Ùbf10LÙ 
UjWU1UWOùt11tù: Pùw4wù t, n11 UjWU1bf1wqtlfl WLWf1· 
111tiù wiu llw11rill41! l.41111lt't nLqtflù ttt11wnwnùw1 l111bùg 
hWjf1bÙf1I![!: Utll:ù UWflr) Qfllllt, nf1 hwjbpQ 2WU1 
4w1.4nLwb tflù flpbùg hWJf1bÙf1Jlf1ù: t,at llt4rill Qùhùl! 
wùnùg wqqwJ?ùW4!W4Wù tL UjWU1Llw4wù 4tWÙl!f1 
llwuflù wn4wJ qpw4wùm(af\LùQ, wùnflù • uiw4wLflù 
Lm llùuoi 2wui uuinLwfl q11w4wùnL(af\LÙ li(), n11nLù ut2 
hwJbf1Q 1.tw11ouini.j LtQ fuou)lù wt.ltùtù wùtlw11riwpùwt.i 
2n2wùùbf1nL tiu4 owrifl411ù, Ull2wuiflù, bL tiù!-f1ù! llwù· 
11wt.1wuùnLfal1Lùùbf1nL tlwuflù: UJU 2wui tWJù Qf1W4w­
ùn~twù nLunLtlùwuf111nqabwllp t, n11 4wptlfl t t11t­
lWÙ hwùtlt Ol l/linvvitiù qpt1 Uùwuin1nL11 tirw4wù 
1.4w111LJn~LùQ: Uùw111n1nL11 wtltùtù htnWUl(l wù· 
4flLÙÙb(lnLÙ f1U4 UjWlllUnqaflLÙQ iawrinLwl> t WJU [WJÙ 
qnw4wùnLratwù tll:2: 

::>b(aflÙOf\(lll 41! UjWllllit, n(l (a(lf'.W4Wù 4wnwtjw(lnL· 
faf\lÙ[l gbr)WUl.ljWÙnqabùtlJ tjb(lWl.lj(lnr\ hWjbpnLÙ UW· 
utiù hnwtlwùwqtip uo hpw111w11wltbg nL qwJù r\f14bg 
pn1n11 uwhuwùwnnùtpnLù m qflùnLnpwltwù hpwllw· 
ùwuiwpnqaf1Lùùbf1nLù: ~11wllwùwqfl110 41! pwri4wùw(l 
J J JOnmwbùtnt: UJU JOl)nLwbÙbf1Q WJÙl.ljtu UQ Q(IOlwb 
tflù, nn wntw hwJb(lnL llnLU11lQ tlùwgwl> tp uwhllw· 
ÙWl)(lw\J UjUQ\llOÙbLUJfl furi6llU1WÙj!f1\J Ill qùwhw­
U1WÙJ?l1ù: 3or)nLWl>Ùb(lO l>w\J(l tflù: PUJ)g wùn\Jg llt2 
4wn JOr\nlwl> li[!, np WJ[bLu blll>wriblflnqabwù uwh· 
uw\Jù W[ ljw\Jgùtp: Ujf\ JOr)lllWbflù hWUWOWJÙ, llQ 
u1whwù2mt11, np uwhllwùtù ùb11u Lt11ùwJflù QÙ· 
nnL1.1mfl1 wiù hwJbf1Q, nnnùp l111bùg hb111 l.4l1U111 
mùbùwJtiù t.lflù!bl ùn11 hnLùôp, pwLbtnL ! Wtjl uùùntritù : 
uiu tutri6 uwnnti4o, nnnùll tintùg wutù llùrn ran111n4 
wpun(lnLwb ttiù, r\f14nlwl> ttiù ntl.411 LlwhnLwù 
6wt.IPWJ, n11nù1? llf1bùg hwuwl> U1bf\bf1Q Wl.ljWUlllwùwl> 
tf1ù QWllfëlW4WJWÙÙbf111L ut2, 4tu ÔWJlWL, l.itu WÙOJafl, 
tlbrwnwnollù 11ù!l.4t'u 4r\JwJflù tintùg htlll nLùt\Jw1 
PWLWJlW(l uùùntritù: UWÙWlWÙI\ nn wùnÙj! !tt'tù 
qf1111bp, ~ flÙ!Ujf1uf1• UjWJUWÙUb(l flf1bùg 4Q UUjWUtflù, 
tiat l(bnwnwnùwJf1ù: 
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IlVCPOR.T -EXPORT 

9 . R U E O ES ALPES 
"r:EL . 0 22 73 1 69 3 5 

C .E-I - 1 2 0 '1 G ENEVE 

Remerciements 

La rédaction du journal Artzakank remercie 
chaleureusement et sincèrement les fidèles 
annonceurs. les membres cotisants (souvent 
généreux) et les chers donateurs de leur soutien 
permettant la parution ininterrompue du journal 
depuis plus de 25 ans. Un grand merci également 
à toutes les personnes qui écrivent des articles et 
ainsi contribuent au succès du journal. 

l::\.O f'\'IU4ULM~ 

UMWQW/Jq tinl.iwt!utwJfl fullpwq11w4wù l.iwqllQ tif1 
funntiù t;pwfuuiwqf1uinLf<lf1L\JQ Lm JWJmùt pn1n11 
wùnùg npnùj? llf1bùg bwùnLgnLllùt11nl(, ùnLti· 
11w111mm,aj1Lùùbpntj bL wnwuiwotnù wlonw· 
t.lwl(6w11ùt 11ml WUjwhnlJbgjlù f<JOflf<lflù uoùfuLutjlwù 
tnJU (!ÙÔWJnLt.I[! WLbttl j!WÙ 25 U1Wf1jlùtnt l'i Llbf1: 
'-iwp~nltaf!L\JQ 2Ù11flhW4Wtl1LfaflLÙ 40 JWJU1Ùt ÙWbL 
pn1n11 WJÙ wùbbf111LÙ npnùj! fl(ltiùg JOflnLwbùt11nL1 
41! uw111wpbù f3bJ1iaflù iw2nrin~bwù: 

AVIS A NOS LECTEURS 

Artzakank publ.,_ UM HltJon spk/ale d4tll# 
au 5IXf 1111nlverul1W et. l'imprimerie a,,,.._ 
nlenna, que vou• trouv.rez prochainement 
daM vos boR•• aux lettrn. 

UNIVERSITE DE GENEVE 
UNITE D'ARMENIEN 

Le programme des cours 2010·2011 
peut être consulté sur : 

http'llwww.U<lige.cMettreslmesk:Varmenier\fprogratM18.html 

ur~uqu~q ARTZAKANK-ECHO 
Case postale 153 · 1211 Petit·Saconnex 19 

Responsable de la publication : 
Mar al Simsar-Tonbazian 

Tél : 022 700 36 85 
Courriel : artzakank@wotldcom.ch 

UJùnLhwùflb(lO, q111ùnLtgwù tjlnj!pw,af1L hwit11, nnnùl! 
iw2nritgwù lJbpwnwnùwt: tL fl"ù~ UjWlllwhtgwL: UJU 
wùqwll w1 UùqwrwJfl 4wnwLtwnnLfal1Lù!l wpqpitg 
ùwfu pn1nn hwjb(lnLÙ, WUIW ÙWtil uflLU Ljl11J!f1WUWU· 
ùnLf<ll1Lùutf1nL moqwtjlnfunLrallLùù nL 1Swupnnnw4wù 
wqwU1nL101'1LùO: ~WJbflQ bL tjlnj!nwt.lwuùnqaflLùùbpQ 
l.41'lllll1 tlùwJf1ù hnù, nq1 tti\J, !tllù 4rùwr nLf1112 lllbf\ 
b11iaw1: 

:itiatiùorunL wiu llwuf1ù q111wb t pwquwiafll tjlwu-
111wianlr\fab11, n(lnùg UWUf1\J l.inl lllWJ tj1WUU1UJ9fl 
uinltw1\Jt11: 

~ 
arat• ursch 

ARATO\JRS Travel Sennces 
T~ +41 26 322 7777 
fax; +41 263227767 
E--l:ln~ratou<Mh 
W-eb: www.aratours.ch 

« \,Oil UUl'UUl'U» 

f:::!. Voyages culturels 
~- Randonnée de montiJgne 

<J.J - Appartements à Erévan 
~l Service de transport 
et' Billets d'avion 
~..._ Service de traduction 
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!J~fllJ l/'Pnl#t.11 
Union c1e sume 

U.A.S. 

KHOROVADZ DE L'UNION ARMÉNIENNE DE SUISSE 

• Ce qui est bien avec l'UAS, c'est qu'une tradition se forge dans ses activités • a confié un des présents à notre 
fête du dimanche 19 aoOt. Eh oui, le Khrovadz de l'UAS est devenu une fête à laquelle est conviée chaque année 
notre communauté. Cette année encore, malgré la période des vacances et la chaleur estivale, plus d'une 
centaine de personnes se sont retrouvées autour d'une ambiance détendue et festive. 

La fête a commencé par la prière et les bénédictions du Père Hayrik Hovhannisyan. Après cette partie officielle, la 
musique arménienne a retenti pour accompagner les éclats de rire des enfants dans la piscine gonflable préparée 
par le comité comme surprise pour les participants. 

Le menu était riche : sangria en apéro, une assiette de mezzés en entrée. les Kebabs d'Alexis, le riz pilaf. des 
tomates et poivrons grillés comme plat principal. Il y avait de la saveur, de la fraicheur et beaucoup de couleurs. 

Le comité de l'UAS était au complet : Zareh au butret, Nejdeh aux brochettes, Astrig et Garo au service, 
Armenouhi et Talar à la cuisine, Arnaud et Shant qui couraient dans tous les sens ... A ne pas oublier nos amis 
Vatché, Alexis, Raffi, Ani, Gariné et Christophe pour leur aide précieuse. Quelqu'un nous a même appelés .. Le 
Oream team •. Quel plaisir d'entendre un tel compliment 1 
Ensuite, place aux desserts avec toutes sortes de friandises : gatas, tarte à la poire, gâteau au chocolat et de1; 
pastèques sucrées et fraiches. 

Après le café, les fans de backgammon sous surveillance du maestro Garo ont pu se mesurer l'un contre l'autre. 
Une ambiance particulièrement agitée régnait à la table de nos amateurs de backgammon et après quelques 
parties tendues Robert Ghouchian a remporté l'édition 2012. Toutes nos félicitations au vainqueur. 
Le tournoi d'échecs organisé par notre ami Raffi Garlbian, a donné les résultats suivants : t . Christophe 
Kurkdjian, 2. Arman Garibian, 3. Alik Garibian. Un grand bravo à nos chakhmatistes. 

Le comité remercie tous ceux qui ont participé à cet événement ainsi que celles et ceux qui ont apporté leur aide 
à la réussite de cette journée bien agréable. 

Le prochain évènement auquel se prépare l'UAS, est le dîner dansant animé par Bartev Garyan. Ceux qui 
connaissent ce chanteur stambouliote, peuvent témoigner de son don de créer une ambiance extraordinaire et 
rendre votre soirée inoubliable. Réservez d'ores et déjà votre soirée du 29 septembre 2012 à la belle salle 
communale de Trolnex afin de partager avec nous cette soirée dansante. 

Participer aux événements organisés par l'UAS est une façon de témoigner de votre engagement, attachement à 
la communauté arménienne. 

Votre comité 


